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Problématique

I Deux questions fondamentales en économie de l’éducation :

I Quels sont les effets des trajectoires scolaires de l’individu sur
le marché du travail (avantages professionnels pécuniaires et
non pécuniaires) ?

I Quels sont les facteurs qui influencent les trajectoires scolaires
de l’individu ?

I Dans cette étude, nous focalisons sur la seconde question, en
étant conscients que ces deux questions sont interreliées.
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Problématique

I Taux de décrochage au secondaire du secteur public au
Québec (MEES).

I Taux annuel d’élèves sortant sans diplôme ni qualification
(comme une attestation de compétence) au secondaire.

I Données administratives provenant des fichiers du Ministère de
l’Éducation et de l’Enseignement supérieur.

Années Filles Garçons Total
2008-2009 16,5 26,1 21,3
2010-2011 14.3 23,1 18,6
2012-2013 13,9 21,9 17,8
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Problématique

I Taux d’abandon universitaire : 33% au Québec vs. 20% en
moyenne au Canada (selon recensement de 2011).

I Plus élevé que le taux correspondant au secondaire au Québec
(26% selon le même recensement).
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Problématique

I La décision d’abandonner les études n’est pas toujours
définitive : décrochage (abandon) temporaire.

I Raymond (2008) : 35% des femmes qui avaient décroché au
secondaire étaient retournées à l’école (26% des hommes).

I Finnie et Qiu (2008) :40% de l’abandon des études au niveau
universitaire et 54% au niveau collégial sont temporaires.

I Diversité des trajectoires scolaires suivies par les étudiants
canadiens (conjugaison des épisodes de scolarisation et
décrochage).
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Contributions de l’étude

A) élargir l’analyse de la participation aux études à un cadre
dynamique :

I Littérature s’appuie en général sur une approche statique pour
analyser la décision d’abandonner les études.

I Cependant, tel que mentionné, la décision de décrocher n’est
pas nécessairement un choix irrévocable (voir aussi Fortin et
Ragued 2017).

I Les individus qui choisissent de quitter l’école continuent à
avoir l’option de retourner aux études plus tard.

I Notre approche dynamique permet d’étudier les trajectoires
scolaires des individus de façon beaucoup plus appropriée.
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Historique scolaire de deux individus fictifs
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Contributions de l’étude

B) Estimer risques (hasards) de décrochage et de reprise des études
des décrocheurs en fonction de variables explicatives pertinentes :

I La durée de séjour dans l’état d’origine.

I Les caractéristiques individuelles observables et inobservables.

I Variables macroéconomiques telles que le taux de chômage.

I Variables de politiques publiques : le salaire minimum, les frais
de scolarité, l’âge minimal légal de fréquentation scolaire.

I L’historique de l’individu (e.g., l’occurence des épisodes
passées).

I N.B. Risque → Taux de sortie au temps t d’un état donnée,
sachant que l’individu à survécu dans cet état au moins
jusqu’à t.
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Revue de littérature

Études canadiennes :

I Hansen et Liu (2013) sur données de l’Enquête auprès des
jeunes en transition (EJET) :

I Modèle structurel de choix éducatif.

I Effet modeste du revenu parental sur le niveau de scolarité des
jeunes.

I Frais de scolarité jouent un rôle plus significatif dans la
scolarisation postsecondaire.

I Salaires futurs anticipés encouragent la poursuite des études
au post-secondaire.
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Revue de littérature

Études canadiennes :

I Laplante et al. (2010) sur données EJET :

I Retour aux études chez Canadiens varie en fonction du temps
écoulé depuis fin des études : plus la durée de l’interruption ou
de l’arrêt est longue, moins le retour probable.

I Ne tient pas compte de l’hétérogénéité non observée (biaise à
la baisse l’impact de la durée de séjour sur le taux de sortie de
l’état).

I Lien significatif entre caractéristiques sociodémo. de l’individu,
ses conditions de vie et décision de retourner aux études.
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Revue de littérature

Études américaines :

I Cameron et Heckman (1998, 2001) : modèle dynamique de
choix discrets sur NLSY (1979-1989).

I Ils montrent que ne pas tenir compte compte des variables
inobservées biaise effet du revenu des parents sur scolarité.

I Antécédents familiaux et environnement familial :
déterminants importants des choix scolaires à tous les stades
des trajectoires scolaires (1998).

I Choix scolaires à un niveau même avancé dépend des décisions
scolaires précoces (2001).

11 / 40



Base de données
I L’Enquête auprès des jeunes en transition (EJET) - Cohorte A.

I Les personnes fréquentaient toute forme d’établissement
scolaire dans l’une des 10 provinces du Canada.

I Les personnes étaient âgées de 15 ans en décembre 1999.

I Base de données panel : 6 cycles biannuels (2000-2010).

Cycle de l’EJET Année de l’administration de l’enquête Année de référence Âge des répondants
Cycle 1 2000 1999 15
Cycle 2 2002 2000-2001 16-17
Cycle 3 2004 2002-2003 18-19
Cycle 4 2006 2004-2005 20-21
Cycle 5 2008 2006-2007 22-23
Cycle 6 2010 2008-2009 24-25
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États et transitions : structure complète
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États et transitions : structure retenue

Pour réduire le nombre de coefficients à estimer, on a retenu :

I Cinq états : S ,DS ,HS ,P,DP .

I Cinq transitions : (état d’origine → état de destination)

1. Passage des études secondaires (sans diplôme) à un épisode de
décrochage, SDS .

2. Reprendre les études secondaires après un épisode de
décrochage, DSS.

3. Commencer les études postsecondaires après un délai depuis
l’obtention du diplôme de la fin des études secondaires, HSP.

4. Passage des études postsecondaires (sans diplôme) à un
épisode de décrochage, PDP .

5. Reprendre les études postsecondaires après un épisode de
décrochage, DPP.
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Modèle de risque

I Modèle de risque (ou hasard) de forme réduite.

I Modèle en temps continu et non en temps discret (grâce à
information rétrospective).

I Le risque (jk) à t est la probabilité instantanée à t de sortie de
l’état d’origine j vers l’état k , sachant que l’individu est resté
dans l’état j au moins jusqu’à t.

I t n’est pas du temps calendaire mais du temps passé dans
l’état j (l’horloge commence au début du séjour dans l’état j).
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Nature du modèle de risque

I Modèle de risque proportionnel (Cox 1972).

I Hétérogénéité inobservée (Lancaster 1979).

I Multi-états multi-épisodes (Heckman and Singer 1984).

I Censure à droite (prise en compte par l’analyse économétrique)
mais non à gauche car premier état observé est le secondaire.
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Nature du modèle de risque

I Trois composantes multiplicatives du hasard λjk pour l’individu
i dans l’état d’origine j de passer dans l’état k :

I Hasard de base (composante identique pour tous et ne
dépendant que de t) : λj0(t).

I Composante dépendante de variables explicatives pouvant ou
non varier dans le temps : exp(X1βjk + X2(t)γjk).

I Composante d’hétérogénéité inobservée spécifique à l’état
d’origine : exp(ωj).
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Hasard de base

I Dépendance de la durée du séjour dans l’état d’origine :
intensités de transition dépendent de durée passée dans l’état.

I Hasard de base paramétrique vs non-paramétrique.

I Ici hasard de base paramétrique : Loi Weibull (1951).

I hasard de base dans l’état j : λj0(t) = αj t
αj−1

I Monotone croissant : αj > 1.
I Monotone décroissant : αj < 1.
I Constant : αj = 1 (hasard exponentiel).

Weibull
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Hasard de base

I Survie : Probabilité de rester dans l’état j au moins jusqu’à t.

I Dans le cas de la loi Weibull, on montre que la fonction de
survie (en supposant X1j = X2jt = 0 et exp(ωj) = 1) est
donnée par :

Sj(t) = exp(−tαj )
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Variables explicatives

Variables fixes + variables qui varient dans le temps

Spécification principale S→DS DS→S HS→P P→DP DP→P

Indice socioéconomique des parents X X X X X
Âge au début des études secondaires X X X X X
Taux de chômage annuel par province et par genre (15-24 ans) X X X X X
Variable de tendance pour Québec X X X X X
Variable de tendance X X X X X
Frais de scolarité moyens réels par domaine d’étude et par province (log) X X X
(Salaire minimum /salaire moyen) par province (log)* X X X
Variable muette = 1 si atteinte de l’âge minimal pour
quitter l’école/ou avoir obtenu son diplôme X X

Autre spécification
Variables de dépendance retardée
-avoir décroché au secondaire au moins une fois dans le passé X X X
-avoir décroché au postsecondaire au moins une fois dans le passé X X
-avoir obtenu au moins un diplôme postsecondaire dans le passé X X

*Dans certaines spécifications, nous remplaçons cette variable par le salaire minimum.
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Hétérogénéité inobservée

I Hétérogénéité inobservée et invariante dans le temps,
spécifique à l’état d’origine j :

ωj = φjξ1 + ψjξ2

où ξ1 et ξ2 sont tirés d’une loi normale multivariée : N(0,Σ).

I La corrélation entre les états j et k :

Corr(ωj , ωk) =
φjφk+ψjψk√

(φ2j +ψ
2
j )(φ

2
k+ψ

2
k )
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La fonction de hasard

I La fonction de hasard de passer de l’état j à l’état k pour un
individu i est donc à 3 composantes :

λjk = αj t
αj−1exp(X1βjk + X2(t)γjk)νj ,

avec
νj = exp(φjξ1 + ψjξ2)

Vraisemblance
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Fréquence de transitions
2629 hommes : 11673 observations

2903 femmes : 13751 observations

Québec
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Statistiques descriptives (1)

Hommes Femmes

Indice socioéconomique 52,89
(16,10)

52,07
(16,04)

Âge au début des études secondaires 12,16
(0,44)

12,10
(0,38)

=1 si âge minimal pour quitter l’école/ou avoir obtenu son diplôme 0,34
(0,47)

0,33
(0,47)

Taux de chômage 15,09
(4,60)

11,45
(2,98)

Frais de scolarité réels (dollar de 2002) 4026
(1521)

4210
(2031)

Salaire minimum réel (dollar de 2002) 6,72
(0,66)

6,70
(0,66)

Tendance globale 60,5
(34,64)

60,5
(34,64)
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Statistiques descriptives (2)

Hommes Femmes

Québec 0,16
(0,36)

0,17
(0,38)

Ontario 0,14
(0,35)

0,13
(0,34)

Atlantique 0,32
(0,47)

0,37
(0,48)

Manitoba 0,09
(0,29)

0,09
(0,29)

Saskatchewan 0,09
(0,29)

0,07
(0,25)

Alberta 0,10
(0,30)

0,08
(0,28)

Colombie Britanique 0,10
(0,29)

0,08
(0,28)
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Statistiques descriptives (3)

Table – Statistiques descriptives : Québec vs reste du Canada

Canada Québec Reste du Canada
Hommes Femmes Hommes Femmes Hommes Femmes

Décroché au moins une fois au secondaire
10%
(0,29)

7%
(0,25)

13%
(0,33)

6%
(0,24)

9%
(0,29)

7%
(0,25)

Décroché au moins une fois au postsecondaire
52%
(0,50)

48%
(0,50)

52%
(0,50)

51%
(0,50)

52%
(0,50)

47%
(0,50)

Diplômé du secondaire
97%
(0,18)

99%
(0,12)

93%
(0,26)

97%
(0,17)

97%
(0,16)

99%
(0,11)

Diplômé du postsecondaire au moins une fois
58%
(0,49)

68%
(0,46)

61%
(0,49)

74%
(0,44)

58%
(0,49)

67%
(0,47)

Comparaison Système éducatif
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Hommes

Écarts types entre parenthèses : * p<0.1, ** p<0.05, *** p<0.01. Spécification 2
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Faits saillants : Hommes

I Si l’individu atteint l’âge légal pour quitter le secondaire,
hausse de 62% le risque de décrocher au secondaire.

I Une augmentation de 10% des frais de scolarité réels :

I réduit de 3% le risque d’entreprendre des études
postsecondaires après le secondaire

I augmente d’environ 1,5% le risque d’abandonner le
postsecondaire.

Spécification 2

28 / 40



Faits saillants : Hommes

I Une hausse de 10% du salaire min./ salaire moyen réduit de
12% le taux de retour aux études sec. après décrochage.

I Avec hétéro, taux de sortie de chaque état augmente avec
durée de séjour dans l’état (α > 1).

I Sans hétéro, taux de retour aux études postsec. diminue avec
durée d’abandon des études. Voir Laplante et al. (2010).

29 / 40



Femmes

Écarts types entre parenthèses : * p<0.1, ** p<0.05, *** p<0.01. Spécification 2
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Faits saillants : Femmes

I Une augmentation de 10% des frais de scolarité réels
I augmente d’environ 3,3% le risque de s’inscrire au

postsecondaire après la fin des études secondaires

I augmente de 1,7% le risque d’abandonner les études
postsecondaires.

I une augmentation de 1% du taux de chômage augmente le
risque d’abondonner les études postsecondaires d’environ
0,04%.

I Avec hétéro, taux de sortie de chaque état augmente avec
durée de séjour dans l’état (α > 1).

I Sans hétéro, taux de retour aux études postsec. diminue avec
durée d’abandon des études. Voir Laplante et al. (2010).

Spécification 2
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Conclusion
I Cette étude permet de mieux connaître causes des trajectoires

discontinues de scolarisation au secondaire et postsecondaire.

I Analyse des effets de variables de politiques publiques :

I le salaire minimum
I les frais de scolarité
I l’âge légal de fréquentation scolaire

I Les coûts du décrochage scolaire pour les étudiants et la
société en général (notre première question) :

I Pour les étudiants : perspectives professionnelles moins
intéressantes (détérioration du capital humain).

I Pour société : dépenses accrues en santé et lutte contre
criminalité, externalités de croissance, hausse des inégalités.
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Hasard de Weibull

Retour
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Nombre de transitions pour Québec

Retour
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Système éducatif

Retour
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La fonction de la vraisemblance
I La fonction de vraisemblance simulée à maximiser :

l̂og L =
∑N

i=1 log [ 1
M

∑M
m=1 Li (t|X1,X2(t), ωjm)], avec :

N : le nombre d’individus

M : le nombre de tirages (100 tirages)

Li : la contribution de l’individu i à la vraisemblance totale :

Li =
∏

[λjk(t|X1,X2(t), ωjm)](1−ci )Sjk(t|X1,X2(t), ωjm)

ou ci =

{
1 si l’épisode est censuré à droite
0 autrement

Retour
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Hommes : Spécification avec salaire minimum

Écarts types entre parenthèses : * p<0.1, ** p<0.05, *** p<0.01. Retour

37 / 40



Femmes : spécification salaire minimum

Écarts types entre parenthèses : * p<0.1, ** p<0.05, *** p<0.01. Retour
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Faits saillants : Hommes

(Spécification avec salaire minimum)

I Si l’individu atteint l’âge légal pour quitter le secondaire,
hausse de 58% le risque de décrocher au secondaire.

I Une augmentation de 10% des frais de scolarité réels :
I réduit de 3,6% le risque d’entreprendre des études

postsecondaires après le secondaire

I augmente d’environ 1,5% le risque d’abandonner le
postsecondaire.

Retour
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Faits saillants : Femmes

(Spécification avec salaire minimum)

I Une augmentation de 10% des frais de scolarité réels
I augmente d’environ 3,8% le risque de s’inscrire au

postsecondaire après la fin des études secondaires

I augmente de 1,7% le risque d’abandonner les études
postsecondaires.

I une augmentation de 1% du taux de chômage augmente le
risque d’abondonner les études postsecondaires d’environ
0,04%.

Retour
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